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Les cérémonies religieuses, rendues aussi belles que possible, 
honorent directement la Sainte Eucharistie, donnent l’occa­
sion de faire de grands et officiels actes de foi en la divine 
Présence, provoquent des adorations plus ou moins prolongées 
selon les circonstances, et portent bon nombre de chrétiens à 
s’approcher de la Sainte Table. Les prédications faites en 
cette occurrence, éminemment favorable, roulent nécessaire­
ment sur les sujets de dévotion eucharistique et facilitent 
l’application immédiate de ce qui a été dit en séance.
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En voici d’ailleurs le détail:e
i.

Comme préparation du Congrès, les curés peuvent, — et 
c’est ce qui se produit le plus souvent — ménager à leur pa­
roisse une semaine ou un triduum de prédications. On con­
çoit les résultats précieux qu’elles produisent : les intelligen­
ces et les coeurs sont ainsi amenés à Jésus et disposés à 
s’occuper avec plus d’empressement et d’ardeur de ses divins 
intérêts. Ce pourrait être d’ailleurs l’occasion la plus favo­
rable pour la paroisse organisatrice du Congrès, de placer le 
triduum eucharistique annuel demandé par Pie X. Et si, par 
une entente préalable, les principales, au moins, des paroisses 
qui doivent participer au Congrès, pouvaient avoir leur tri­
duum en cette occurrence, quelle importance serait par là 
donnée au congrès de la région, et, pour les congressistes eux- 
mêmes, quelle efficace préparation à en recueillir les fruits.

La veille au soir, nous faisons toujours l’exercice de “l’Heu­
re Sainte.” On connaît cette manière de passer une heure 
devant le Très Saint-Sacrement exposé, dans une méditation 
divisée en quatre parties, suivant la méthode des Fins du 
Sacrifice, alternant avec des moments de silence et des chants 
exécutés par toute l'assistance. Quelquefois — assez rare­
ment chez nous du moins — une adoration nocturne groupe 
ensuite les hommes au pied de Jésus, tandis que tous les pa­
roissiens, sans aucune exclusion, ont pu prendre part à l'heure 
sainte.
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t Le jour même du Congrès, Messe de communion célébrée 
par Monseigneur, quand il peut venir présider en personne, 
ou par le Vicaire général qui le représente, pendant laquelle 
on exécute des chants et on fait à haute voix la préparation 
à la sainte Communion, exercice assez goûté, je crois, et 
toujours utile pour éloigner de la routine ceux qui n’ont 
qu’une seule méthode de préparation, toujours la même. A 
l’heure ordinaire, la Grand’Messe (ou Messe Pontificale) avec 
prédication par le président du Congrès et chant de toute 
l’assistance à l'unisson. Mgr l’Archevêque tient beaucoup à 
ne que l’on profite de cette occasion pour porter le peuple, s’il 
ne le fait déjà, à participer an chant de l'Eglise. Réalisation 
encore d’un des désirs de Pie X.
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